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c Je croi an teftè , tout bich coit^derè y dtkT
Hmis R'aorrons jpû mieux faire ^ue d'^quieif-

fer au êtût quils femblotent av(tir~de nous
^ir^ ètaUir enr ce paîAs-ià', de prenrdrc^ dès
quartiers parmi eux. En eflizt' il eit cenain
çuecomme ce parti nousaiirûit èt^ plus «van-
tâgeux ijué ctlai que ffous^^prinles^découVir

* commedes vagabonds > il y a appâtent^ aulii

<i|ue']a Nation en gênerai en aoroit; piolfè ;

ittèmiii que les At)glois> ft (brdent établis

par cti&oTen , Se auroient pu négocier i non
jèiilement dans ces Ifks v mais auifi dafts

fl%ifieur$ autfes^â épiceiies qui Cont dannilc
è llHifitiage,' ^^v^-: ' it';-:>

Les i/lèr^ts l^angis dont fai fait oâcnéion
tti commencement de ce Chapitre» font â
vingt iièuëi de'Mindanao. Ce font trois pe»
tites iffes^uii abondent en of & en Girofle»

«orioas p^ Facliierei^ ddfen inaitte pou r pe'ii

deehoib » éoifime IhrdepEttist^ôhfieur Moody,
Siiiy tint^mUquerv^ cliargeaun VaiiTcau

'ècofce de OiroEe y de û noiia^ Taviobi riiî-

lààmc âSiM (es Etats , nous y aurions pu
wpÊbit la liberté du commerce. Mais je par-
lerai plus amplement^dans la fuite "du Prince
}poiy. Ces illcsne font apparemment enco*>

si cÎmiiiu^'s aiix Hôllandois, qiii comme l'ai

4% éit^ n'oublient rien pour k rendre maîw
tfc fiés ides â épiceries^

11-^ ptefènta une autre occafîon de nous
ètabltt là dans une autre Ijle à épiceries fort

liabitéa; Car les Habitans craignant les HoK
tajoidou'i& apftccnantque Its Angloi^ atvoîeas^
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